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Notre parcours vers 
l’Afrique que nous voulons 
en 2030 : un message 
de notre Fondatrice et 
Directrice exécutive

Chers amis,

Au cours de l’année 2019, nous avons travaillé en étroite 
collaboration avec des partenaires qui partagent notre 
passion et notre volonté de créer un véritable changement, 
de tracer la voie vers une Afrique plus durable et d’aider 
à améliorer la vie des populations sur tout le continent, en 
particulier celle des personnes les plus défavorisées.

Au cours de ces douze derniers mois, je suis particulièrement 
fière de plusieurs réalisations clés qui touchent à des domaines 
essentiels dans lesquels nous souhaitons observer des progrès 
urgents.

En août, nous avons été l’un des membres fondateurs du 
premier réseau africain de la société civile pour les maladies 
tropicales négligées (MTN) – La société civile dit non aux 
MTN – dont le but est d’offrir aux organisations de la société 
civile une plateforme de consultation et de collaboration 
afin de maximiser leurs efforts dans la lutte contre les MTN et 
d’augmenter le financement durable des programmes de lutte 
contre ces maladies.

Speak Up Africa est convaincue que les jeunes du continent 
ont l’opportunité et le pouvoir de réaliser un changement en 
profondeur, et c’est pour cette raison que plusieurs de nos 
activités clés au cours de l’année dernière se sont concentrées 
sur l’autonomisation et la motivation des jeunes afin qu’ils 
deviennent les moteurs du changement. 
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Nous sommes fiers d’avoir lancé un Conseil de la jeunesse, 
qui conseillera notre organisation sur des domaines 
programmatiques spécifiques et qui représentera les jeunes 
lors d’événements clés à travers l’Afrique, afin qu’ils puissent 
faire entendre leurs voix.

Nous sommes impatients de travailler avec ces jeunes 
membres du Conseil en 2020 et au-delà.

Je me réjouis également du fait que dans le cadre du 
CAPOOP (Communications, Advocacy & Policy Opportunities 
& Outreach for Poop), nous ayons lancé notre toute première 
bourse des médias sur l’assainissement, pour renforcer les 
capacités des journalistes à rendre compte des questions 
d’assainissement et grâce à leurs reportages, à améliorer 
l’accès à un assainissement adéquat.

En ce qui concerne nos programmes existants, nous sommes 
impatients de travailler avec la Sierra Leone et le Ghana 
dans le cadre du lancement de leur campagnes nationales 
«Zéro Palu ! Je m’engage» et nous espérons que d’autres pays 
suivront leur exemple.

Nous poursuivrons également notre travail de plaidoyer pour 
améliorer l’accès à l’assainissement. Nous avons hâte de 
renforcer le partenariat que nous avons officialisé en 2019 
avec l’Association africaine de l’eau (AAE) et le Conseil des 
ministres africains chargés de l’eau (AMCOW), pour soutenir 
la mise en œuvre de la Vision africaine de l’eau pour 2025 et 
des Lignes directrices pour les politiques d’assainissement en 
Afrique.

Enfin, je voudrais remercier toutes les organisations partenaires 
et les personnes qui travaillent avec nous et j’espère que le 
travail que nous avons réalisé cette année continuera à inciter 
tout le monde, des décideurs politiques aux communautés 
locales, à apporter les changements qui aideront notre 
continent à atteindre les objectifs des ODD 2030.
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Nous représentons et amplifions les voix africaines, facilitons 
les partenariats gagnant-gagnant et avons la capacité de 
réunir différentes parties prenantes de haut niveau et décideurs 
politiques pour garantir engagement et responsabilisation.

Nous possédons une importante expertise dans le 
développement, la mise en œuvre et la mise à l’échelle de 
programmes dans plusieurs pays.

Nous sommes d’innovants et flexibles facilitateurs et possédons 
une expertise reconnue en santé et développement durable.

Nous renforçons les capacités des organisations africaines en 
partageant notre expertise et nos ressources.

Speak Up Africa est une solution africaine avec le doigt sur le 
pouls des problèmes critiques du continent.
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Qui nous sommes  
Speak Up Africa est une organisation de communication stratégique 
et de plaidoyer basée à Dakar, au Sénégal, dont l’objectif est de 
promouvoir le leadership, de faciliter les changements de politiques 
et de mieux faire connaître le développement durable en Afrique. À 
travers nos plateformes et nos réseaux et avec l’aide de nos partenaires, 
nous nous assurons que les décideurs rencontrent les acteurs de terrain, 
que des solutions soient présentées et que chaque secteur, des citoyens 
et groupes de la société civile aux partenaires financiers et dirigeants 
d’entreprises, contribue de manière critique au dialogue et s’efforce 
d’agir de manière concrète pour la santé et le développement durable 
sur le continent.

Nos succès
Nos forces 

Excellente 
connaissance 
du paysage 

politique social

Partenariats 
et coalitions 
solides au 

niveau 
national, 

régional et 
mondial

Appropriation 
par les pays

Leadership 
africain

Organisation 
bilingue

Fr
En
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Nos valeurs
Guidés par les principes de respect, de transparence et de collaboration, 
nous nous appuyons sur notre expérience pour gérer, développer et adapter 
nos affaires internes et externes sans perdre de vue notre volonté d’atteindre 
l’excellence par l’acquisition de connaissances et le partage de nos IDÉES.

Inclusion
Nous sommes convaincus que toutes les parties prenantes doivent 
participer à la discussion sur le changement afin d’atteindre les 
objectifs de développement durable.

Durabilité 
Nous assurons la durabilité des programmes en les intégrant dans les 
stratégies et les plans nationaux du pays.  

Excellence 
Nous sommes une équipe axée sur les objectifs, composée d’individus 
dont l’expertise et les compétences sont complémentaires et qui 
collaborent, innovent et produisent en permanence d’excellents 
résultats.

Diligence
Nous sommes une équipe de personnes énergiques et diligentes qui 
ont pour vocation de véritablement contribuerau développement de 
l’Afrique.

Redevabilité
Nous sommes responsables de veiller à ce que nous, africains, 
décidions des questions de développement qui ont un impact sur notre 
continent.
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Notre vision
Nous nous efforçons de contribuer à une société inclusive dans laquelle chaque 
homme, femme et enfant peut mener une vie saine et productive.

+

ENGAGER

MULTILATERAL 
ORGANIZATIONS PRIVATE SECTOR

GOVERNMENTS

COMMUNITIES

CIVIL SOCIETY 

IMPULSER

+

PROTÉGER

Notre rôle
Speak Up Africa soutient l’engagement mondial en faveur des objectifs de 
développement durable (ODD). En veillant à la santé et au bien-être de tous, 
nous soutenons les ODD 1 à 6 pour transformer les sociétés à travers l’Afrique.

Nous sensibilisons
Nous créons un 

environnement favorable 
au développement 
durable en Afrique. 
Nous travaillons à 

tous les niveaux de la 
société pour influencer 
les prises de décision 
et le changement de 

politiques.

Nous impulsons
Nous appuyons et 

renforçons les capacités 
de nos partenaires 
de la société civile, 

des secteurs public et 
privé et d’organisations 
gouvernementales pour 
consolider leur impact.

Nous engageons
Nous fédérons les parties 
prenantes pour accroître 

la prise de conscience, 
l’engagement et favoriser 

l’action.
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+

ENGAGER

MULTILATERAL 
ORGANIZATIONS PRIVATE SECTOR

GOVERNMENTS

COMMUNITIES

CIVIL SOCIETY 

IMPULSER

+

PROTÉGER

Afrique de l’Ouest 
Basés à Dakar, au Sénégal, et forts de nos 

relations avec les principaux décideurs, 
nous sommes parfaitement outillés et 
qualifiés pour stimuler des actions de 
plaidoyer et autres changements de 

politiques dans la région.

DAKAR

Afrique francophone
Basés à Dakar, au Sénégal, et forts de nos 

relations avec les principaux décideurs, 
nous sommes parfaitement outillés et 
qualifiés pour stimuler des actions de 
plaidoyer et autres changements de 

politiques dans la région. 

Pan-Afrique
Basés à Dakar, au Sénégal, et forts de nos 

relations avec les principaux décideurs, 
nous sommes parfaitement outillés et 
qualifiés pour stimuler des actions de 
plaidoyer et autres changements de 

politiques dans la région. 

Mondial
Nous amplifions les voix africaines et nous 
les aidons à s’exprimer au niveau mondial 

pour leur permettre de participer et de 
s’impliquer dans l’élaboration du cadre 

nécessaire pour amener un changement 
durable.

Nos ondes 
d’action
Grâce à notre position stratégique 
à Dakar, au Sénégal, à notre équipe 
expérimentée et à notre capacité 
à travailler indifféremment en 
français et en anglais, nous sommes 
parfaitement placés pour réunir les 
organisations de la société civile, 
les sociétés du secteur privé et les 
institutions gouvernementales sur 
l’ensemble du continent :

•	 Nous menons des campagnes de 
sensibilisation, nous encourageons 
l’engagement et l’action avec 
l’aide de nos partenaires et des 
médias.

•	 Nous développons les capacités 
des pays (gouvernements 
nationaux et locaux, organisations 
de la société civile, médias et 
partenaires de développement) 
en leur offrant le soutien technique 
et les ressources nécessaires pour 
renforcer leur impact.

•	 Au niveau régional, nous 
travaillons avec des institutions 
telles que l’Union africaine pour 
veiller à ce que nos dirigeants 
Priorisent les problèmes de santé 
publique et respectent leurs 
engagements.
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Notre impact
Nous sommes fiers des nombreuses réalisations que nous 
avons accomplies en 2019. Depuis le lancement de la toute 
première coalition « La société civile dit non aux MTN » dont 
le but est de coordonner et d’accélérer les efforts déployés 
par les organisations de la société civile pour lutter contre 
les MTN sur le continent, jusqu’au lancement de notre tout 
premier prix du leadership, qui récompense et célèbre le 
leadership exemplaire en matière de développement durable 
et le partenariat avec le Conseil des ministres africains chargés de l’eau 
(AMCOW), pour améliorer l’accès à l’eau potable et aux installations 
sanitaires.
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39% 
du fardeau mondial des 
MTN survient en Afrique et 
47 pays sur le continent sont 
endémiques à au moins une 
MTN tandis que 37 d’entre eux 
(79%) sont co-endémiques 
pour au moins 5 de ces 
maladies..

0,6% 
seulement   des fonds mondiaux 
alloués à la santé sont consacrés à 
la lutte contre les MTN.

Pourquoi nous disons 
non aux maladies 
tropicales négligées
Aujourd’hui, les maladies tropicales négligées (MTN) touchent plus 
de 1,5 milliard de personnes chaque année, et entraînent décès, 
cécité, défigurations, douleurs chroniques, troubles cognitifs et autres 
handicaps à long terme qui créent des obstacles à l’éducation, à 
l’emploi, à la croissance économique et au développement en général.

1110 R A P P O R T  D ’ I M P A C T  2 0 1 9



COORDONNER LA RÉPONSE DE LA 
SOCIÉTÉ CIVILE AFRICAINE PAR LE BIAIS 
DU MOUVEMENT NON AUX MTN
En 2019, nous avons continué à soutenir le Projet spécial élargi pour l’élimination 
des maladies tropicales négligées (ESPEN) de l’Organisation mondiale de la 
Santé (OMS) et le travail important qu’il accomplit en améliorant l’accès à des 
données fiables et de qualité sur les MTN, permettant aux programmes nationaux 
de lutte contre les MTN de mettre au point des stratégies mieux informées pour 
lutter contre ces maladies. Speak Up Africa et ses partenaires ont contribué à 
soutenir les efforts de mobilisation des ressources d’ESPEN en mobilisant 29 
millions de dollars américains.

En 2019, Speak Up Africa a participé à l’amplification de la communication sur la 
lutte contre les MTN et le fait qu’il ne tient qu’à nous de nous débarrasser pour de 
bon de ce groupe de maladies. Suite au lancement de la plateforme « Non aux 
MTN », les médias ont axé leur activité sur la sensibilisation et ont encouragé un 
plus grand nombre de personnes à s’engager dans la lutte contre ces maladies.

Le mouvement « Non aux MTN » a été lancé au Niger, en marge du Sommet de 
l’Union africaine de 2019. Dans le cadre de ce mouvement, des individus, des 
dirigeants politiques et des organisations de la société civile (OSC) se rassemblent 
pour sensibiliser, établir des priorités et susciter un engagement national en vue 
d’accélérer la lutte pour l’élimination des MTN en Afrique.

Tout au long de l’année, nous avons travaillé avec les Programmes nationaux 
de lutte de lutte contre les MTN et leurs partenaires au Sénégal, au Niger et en 
Guinée pour concevoir un programme de plaidoyer 
complet afin de soutenir les objectifs nationaux.

Nous avons commencé à renforcer 
la participation au Burkina Faso où 
nous avons pour ambition d’unir des 
partenaires clés dans la lutte pour 

l’élimination des MTN.
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APERÇU DE L’IMPACT
Engagement des médias 

Sensibiliser davantage les publics cibles au problème des 
MTN : En 2019, le travail de Speak Up Africa a attiré l’attention 
du public sur la lutte contre les MTN grâce à une collaboration 
importante avec les médias nationaux et panafricains. 8 521 
articles relatifs aux MTN ont été publiés dans le monde, dont 
858 concernaient l’Afrique. 

Engagement des influenceurs 
Partenariat avec la Fondation John A. Kufuor : Suite à 
l’élimination du trachome en tant que problème de santé 
publique au Ghana, Speak Up Africa collabore avec la 
Fondation John A. Kufuor pour tirer parti de son expertise et 
de sa voix pour soutenir des initiatives à l’échelle du continent 
visant à éliminer les maladies tropicales négligées et à 
améliorer l’accès à un assainissement adéquat pour tous.

Prof. Baffour Agyeman-Duah
PDG de la Fondation John A. Kufuor

Nous sommes ravis de travailler aux côtés de Speak 
Up Africa pour soutenir ses campagnes et plaider 

en faveur de sociétés pacifiques, bien gouvernées et 
économiquement durables au Ghana et en Afrique. 

Le contrôle et l’élimination des MTN sont à notre 
portée. En unissant nos forces à celles de Speak Up 

Africa, nous pouvons accélérer les progrès vers cette 
étape majeure dans l’histoire de l’Afrique.
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Engagement des parties prenantes
•	 Renforcement des coalitions en faveur de l’élimination des 

maladies tropicales négligées : Une coalition connecté, 
intégré et collaboratif d’OSC africaines a été créée. Une 
coalition vise à renforcer les capacités des OSC, à élaborer et 
à mettre en œuvre des stratégies de sensibilisation locales et 
à faire participer les dirigeants politiques. Depuis sa création, 
six OSC ont intégré les MTN dans leurs activités principales. 
Speak Up Africa a renforcé leurs capacités de plaidoyer et 
de communication grâce à une série de webinaires et en 
développant des outils de communication pour soutenir le 
développement et la mise en œuvre de stratégies nationales 
de plaidoyer.

•	 Renforcement de la capacité de plaidoyer des principales 
parties prenantes : 26 parties prenantes au niveau national 
et sous-national en Guinée, au Niger et au Sénégal ont 
participé à la conception de stratégies de plaidoyer national 
détaillées pour mieux faire connaître les MTN et encourager 
les investissements durables en faveur d’interventions contre 
ces maladies.

Dr. Mwelecele Ntuli Malecela
Directrice, Département de l’OMS pour le 

contrôle des maladies tropicales négligées

Je veux que les organisations de la société civile (OSC) 
sachent qu’elles jouent un rôle central dans la lutte contre 
les MTN. Elles pourront transmettre nos trois messages : 

prévention, meilleure compréhension de ces maladies 
et nécessité d’agir et d’inciter à l’action.
 J’appelle les organisations de la société 
civile des pays où les maladies tropicales 

négligées sont endémiques à être en 
première ligne dans la lutte contre 

ces maladies, afin qu’ensemble, nous 
puissions dire non aux maladies tropicales 

négligées !
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Engagement des décideurs 
•	 Soutien accru des décideurs à la lutte contre les maladies 

tropicales négligées. En juillet, nous avons organisé un 
événement parallèle de haut niveau, en partenariat avec le 
ministère de la Santé et la première dame du Niger, S.E., Mme 
Aissata Issoufou, en marge du sommet de l’Union africaine.
Sous le Haut Patronage de Son Excellence M. Mahamadou 
Issoufou, nous avons réuni des dirigeants nationaux et 
internationaux pour qu’ils se joignent au mouvement Non aux 
maladies tropicales négligées afin de réduire le fardeau de 
ces maladies en Afrique subsaharienne.
Parmi les participants figuraient S.E. Mme Sika Kaboré, 
Première Dame du Burkina Faso, S.E. Mme Hinda Deby 
Itno, Première Dame du Tchad, S.E. Mme Antoinette Sassou 
Nguesso, Première Dame du Congo et actuelle présidente 
de l’Organisation des Premières Dames d’Afrique pour le 
Développement (OAFLAD), la Reine d’Eswatini, le Dr Matshidiso 
Rebecca Moeti, directeur régional de l’OMS pour l’Afrique, le 
Dr Abdourahmne Diallo, directeur général du Partenariat RBM 
pour en finir avec le paludisme, ainsi que des membres de la 
communauté, dont Mansoura, une fillette de 11 ans, qui souffre 
de schistosomiase, et sa famille.
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Mansoura, 11 ans, de N’Dounga Tarey, Niger
Mansoura fait partie des millions d’enfants africains touchés 
par la schistosomiase, une maladie chronique causée par 
des vers parasites, transmise lorsque les personnes infectées 
contaminent l’eau douce avec leurs excréments. Elle adore 
l’école, les études et jouer avec ses amis, mais elle est souvent 
absente car la maladie la fait souffrir. Mansoura a deux sœurs 
et un jeune frère et comme ses parents n’ont pas de revenus 
réguliers, chaque visite à l’hôpital représente une charge 
financière supplémentaire pour sa famille. Grâce aux généreux 
dons de médicaments, des campagnes de distribution de 
masse de médicaments sont organisées à travers le continent, 
afin de soulager les souffrances et de prévenir des maladies 
comme la schistosomiase.

H
IS

T
O
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E
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É

C
U

E

Découvrez l’intégralité de l’histoire de 
Mansoura en vidéo
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Améliorer l’accès à 
l’assainissement géré 

en toute sécurité  
Aujourd’hui, près de 4,5 milliards 

de personnes – soit plus de la 
moitié de la population mondiale 

– utilisent des installations et des 
services d’assainissement qui ne 

qui ne permettent pas l’élimination 
des déchets en toute sécurité. 

C’est un problème particulier en 
Afrique, où une personne sur trois vit 

encore sans installations sanitaires 
adéquates, et ce chiffre passe à 75% 

dans en Afrique de l’Ouest.

Lorsque les boues de vidange 
ne sont pas gérées en toute 

sécurité, elles s’échappent dans 
l’environnement et polluent les 

lieux où les gens vivent, travaillent 
et se divertissent. L’assainissement 

mal géré est responsable de la 
prolifération de maladies fécales 

telles que la diarrhée et les maladies 
tropicales négligées ; nuisant au 

potentiel humain et économique 
de communautés, voire même de 

nations entières.

Nous pensons qu’aucun enfant, 
femme ou homme, ne doit être 

laissé pour compte – tout le 
monde, à tous les niveaux de la 

société, mérite d’avoir accès à un 
assainissement 

géré en toute 
sécurité.
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APERÇU DE L’IMPACT
Engagement des parties prenantes 

•	 Renforcement du partenariat en faveur de l’assainissement : 
Pour mieux coordonner les activités de mobilisation en faveur 
de l’assainissement, Speak Up Africa et ses partenaires ont 
lancé le partenariat Communications, Advocacy & Policy 
Opportunities & Outreach for Poop (CAPOOP).
CAPOOP encourage la collaboration entre les principaux 
partenaires de plaidoyer et de communication dans le 
domaine de l’assainissement pour créer et partager des 
connaissances.
CAPOOP est une alliance volontaire d’organisations animées 
de la même vision, qui s’engagent à assurer d’ici 2030 
l’accès, dans des conditions adéquates et équitables, à des 
services d’assainissement et d’hygiène pour tous et la fin de 
la défécation à l’air libre. L’alliance vise à célébrer les succès, 
à influencer les politiques et les pratiques, à consolider 
les connaissances, à utiliser et à présenter des approches 
innovantes pour un assainissement durable en Afrique.

•	 Implication de parties prenantes influentes au Sénégal : 
Speak up Africa et l’ONAS (l’Office national de l’assainissement 
du Sénégal) ont réuni les maires et les autorités locales pour 
discuter de la manière dont l’action collective peut faire 
progresser l’accès à l’assainissement. À la fin de la réunion, les 
participants ont défini des solutions et mécanismes concrets 
pour parvenir à un assainissement durable au Sénégal.
Grâce à la création d’un mécanisme de coordination des 
partenaires nationaux, nous visons à élaborer et à guider la 
mise en œuvre d’un plan d’action pluriannuel pour rapprocher 
le pays de l’objectif de développement durable 6.2 : “D’ici à 
2030, assurer l’accès de tous, dans des conditions équitables, 
à des services d’assainissement et d’hygiène adéquats et 
mettre fin à la défécation en plein air, en accordant une 
attention particulière aux besoins des femmes et des filles et 
des personnes en situation vulnérable ”. 

•	 Favoriser l’action collective entre les principaux acteurs 
de l’assainissement au Sénégal : En février, la Direction de 
l’Assainissement du Sénégal a lancé un cadre de concertation 
réunissant tous les acteurs clés du secteur de l’assainissement, 
notamment les organisations de la société civile, les instituts de 
recherche et les partenaires de développement qui travaillent 

1918 R A P P O R T  D ’ I M P A C T  2 0 1 9



au niveau national. La plateforme offre aux parties prenantes 
un lieu où elles peuvent partager les initiatives et les innovations 
mises en œuvre, afin d’éviter la duplication des efforts.
Cette plateforme est gérée par des sous-comités constitués 
d’organisations animées de la même vision et qui travaillent 
dans le secteur de l’assainissement au Sénégal. Speak Up Africa 
est le chef de file du comité de plaidoyer et de communication 
et est responsable de la coordination des activités de 
communication.

Engagement des médias 
•	 Sensibiliser davantage les publics prioritaires à la question 

de l’assainissement : En 2019, le travail de Speak Up Africa a 
attiré l’attention des médias sur l’importance de concevoir et 
de mettre en œuvre de nouvelles politiques pour améliorer les 
installations sanitaires.
Tout au long de l’année, 61  600 articles ont été consacrés 
à la question de l’assainissement dans le monde. Afin de 
promouvoir les initiatives d’assainissement et d’accroître les 
connaissances des principaux acteurs, Speak Up Africa a 
organisé une tournée sur l’assainissement au Burkina Faso, 
à laquelle ont participé les médias du Sénégal et de la Côte 
d’Ivoire.

•	 Lancement de la première bourse média sur l’assainissement :
En septembre, en marge du Forum mondial de l’eau, les 
membres du CAPOOP ont annoncé le lancement de la toute 
première bourse africaine sur l’assainissement destinée 
aux médias. Cette bourse, ouverte à tous les journalistes 
africains qui s’intéressent aux questions d’assainissement et 
de développement durable, a pour but d’aider les journalistes 
à être « la voix des sans-voix » en abordant les plus grands 
défis du continent en matière d’assainissement et en mettant 
en lumière l’importance d’assurer l’accès de tous à un 
assainissement géré en toute sécurité.
Cette bourse a eu un grand succès et 83 candidatures de 
journalistes ont été reçues de tout le continent. Le nom des 
8 boursiers sera annoncé lors du congrès de l’Association 
africaine de l’eau en février 2020 à Kampala et ils 
travailleront avec les membres du CAPOOP dans le cadre 
d’un programme de bourse d’une durée d’un an.
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Engagement des décideurs
Renforcer l’engagement des autorités locales à améliorer 
l’assainissement : En février, Speak Up Africa, en collaboration 
avec l’Association africaine de l’eau (AAE) et le Conseil des 
ministres africains chargés de l’eau (AMCOW), a réuni 30 
maires et représentants des autorités locales de toute l’Afrique, 
afin qu’ils prennent de nouveaux engagements pour améliorer 
les systèmes d’assainissement locaux et mettre fin à la 
défécation à l’air libre d’ici 2030. Au cours de la réunion qui a 
eu lieu au Cap pendant la conférence conjointe AfricaSan5 et 
FSM5 (gestion des boues de vidange), les participants se sont 
engagés à développer et à mettre en œuvre des politiques et 
des stratégies d’assainissement inclusives pour garantir l’accès 
à un assainissement adéquat à tous les citoyens.
La déclaration multipartite de la Camissa sur la réalisation 
de l’accès à un assainissement adéquat et équitable et à 
l’hygiène pour tous et pour mettre fin à la défécation à l’air 
libre en Afrique d’ici 2030 a ensuite été adoptée pour soutenir 
la déclaration de Ngor.
En outre, en décembre, Speak Up Africa a noué un partenariat 
officiel avec l’AFWA, pour soutenir la mise en œuvre de la 
Vision africaine de l’eau pour 2025 et promouvoir le partage 
des connaissances dans le secteur africain de l’eau et de 
l’assainissement.

•	 Soutien accru des décideurs en faveur de l’assainissement : 
Nous avons réussi à obtenir le soutien d’un certain nombre de 
personnalités, notamment de Lansana Sakho, Directeur général 
de l’ONAS, l’Office national de l’assainissement du Sénégal et de 
M. Yaoura, le maire de Yamoussoukro pour prôner la nécessité 
d’améliorer l’accès à un assainissement adéquat et équitable 
pour tous et attirer l’attention sur cette question.
Par ailleurs, M. Serigne Mbaye Thiam, Ministre de l’Eau et de 
l’Assainissement du Sénégal, a souligné son soutien en faveur 
de l’initiative du Conseil des ministres africains de l’eau sur les 
Directives pour les politiques d’assainissement en Afrique (ASPG).

Engagement des maires 
•	 Renforcement de la capacité de plaidoyer des principaux 

influenceurs : Nous sommes fiers d’avoir travaillé en 2019 avec 
des personnes très influentes qui ont soutenu notre travail 
en plaidant en faveur d’un meilleur accès à des installations 
sanitaires gérées en toute sécurité.
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Alidou Bandé, vidangeur manuel de 
Ouagadougou, Burkina Faso

Alidou a d’abord remarqué les conditions insalubres de 
nombreux quartiers de Ouagadougou – la capitale du 
Burkina Faso – alors qu’il travaillait comme photographe 
professionnel il y a quinze ans, et ce qu’il a vu l’a décidé à 
devenir vidangeur manuel.

L’absence d’assainissement amélioré hors site est un problème 
énorme à Ouagadougou et l’assainissement autonome 
représente 95 % du système d’assainissement de la ville. 
Compte tenu des types de logements, du contenu des fosses 
septiques et du contexte socio-économique, de nombreux 
ménages dépendent des vidangeurs manuels.

Alidou est fier d’avoir contribué à la construction de latrines 
pour plus d’une douzaine de ménages défavorisés.

Fort de ce succès, il a créé, avec 24 autres vidangeurs 
manuels, l’Association burkinabé pour l’assainissement et 
la protection de l’environnement (ABASE), qui s’emploie 
à promouvoir les meilleures pratiques en matière de 
protection du cadre de vie et à renforcer les capacités 
des vidangeurs manuels grâce au partage des 
bonnes pratiques de vidange et de sécurité. 
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Découvrez l’intégralité de 
l’histoire d’Alidou en vidéo

En juin, des représentants de Yamoussoukro (Côte d’Ivoire), dont le deuxième 
Adjoint au Maire, et du Sénégal, dont M. Ismaela Diagne, maire d’Agname 
Civol, ont participé à la « Tournée de l’assainissement » et ont exploré les 
installations sanitaires locales des villes burkinabés tout en échangeant sur 
les solutions aux problèmes d’assainissement locaux. 
Mme Maimouna Diarra Dione, Conseillère technique auprès du ministre 
sénégalais de l’Eau et de l’Assainissement et Mme Dedo W. Mate-Kodjo, 
responsable régionale du plaidoyer à WaterAid, étaient également 
présentes.
Le même mois, la municipalité de Yamoussoukro a lancé sa propre stratégie 
d’assainissement total porté par les leaders (LLTS), également connue sous 
le nom d’initiative « Merci Houphouët ». La ville devrait organiser sa première 
« Nuit de l’assainissement » en 2020, dans le cadre de l’approche LLTS.
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Paludisme  
Speak Up Africa s’engage à travailler en étroite collaboration avec 
les organisations et les parties prenantes mondiales, régionales 
et nationales pour mettre un terme au paludisme à travers le 
monde. Le Rapport mondial sur le paludisme 2019 a constaté 
que la charge du paludisme en 2018 était similaire à celle de 
l’année précédente, le Ghana et le Nigeria ayant enregistré les 
plus fortes augmentations absolues de cas de la maladie. Le 
rapport a également montré qu’en Afrique en particulier, qui 
représentent 93 % des cas de paludisme dans le monde le 
paludisme frappe encore plus durement certains des 
membres les plus vulnérables de la société, surtout 
les femmes enceintes et les enfants de moins de 
cinq ans.

En intensifiant la lutte contre le paludisme, 
les gouvernements sauveront non seulement 
davantage de vies, mais permettront 
également les communautés et les économies à 
prospérer.

93% 
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« Zéro Palu ! Je 
m’engage », un 

mouvement pour une 
Afrique sans paludisme  

Lancé en 2014 au Sénégal par 
le Programme national de lutte 
contre le paludisme du Sénégal, 
PATH et Speak Up Africa, « Zéro 
Palu ! Je m’engage » vise à lancer 

un mouvement de société pour 
éliminer le paludisme.

 Depuis son lancement, la 
campagne s’est transformée 
en mouvement à l’échelle 
du continent, codirigé 
par l’Union africaine et le 
Partenariat RBM pour en 
finir avec le paludisme, qui 
promeut des stratégies 
de participation du 
secteur privé et des 

communautés, adaptées aux défis 
uniques que chaque pays doit 
relever pour éliminer le paludisme.

Depuis 2018, la campagne « Zéro 
Palu ! » a été lancée dans 12 pays 
à travers l’Afrique. « Zéro Palu ! Je 
m’engage » est devenu le thème 
mondial officiel de la Journée 
mondiale du paludisme 2019, 
dont l’objectif était de rappeler aux 
acteurs à travers le monde qu’ils 
ont le pouvoir et la responsabilité 
personnelle d’agir pour protéger les 
familles et les communautés contre 
le paludisme et qu’il est important 
de demander des comptes aux 
gouvernements.
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APERÇU DE L’IMPACT
Engagement des médias
•	 Sensibiliser davantage les publics prioritaires au problème 

du paludisme : En 2019, le travail de Speak Up Africa a 
contribué à accroître la couverture médiatique du paludisme 
au niveau national, régional et mondial et tout au long de 
l’année, 26 800 articles dans le monde ont porté sur le 
paludisme.

Engagement des parties prenantes
•	 Renforcement des coalitions en faveur de l’élimination du 

paludisme : La Journée mondiale du paludisme 2019 a été 
l’occasion du lancement du Réseau de la société civile pour 
l’élimination du paludisme (CS4ME), qui vise à donner aux 
communautés et à la société civile les moyens de s’unir pour 
plaider en faveur de programmes de lutte contre le paludisme 
plus efficaces, plus durables et plus centrés sur les personnes. 
En collaboration avec CS4ME, nous avons mis au point un 
modèle à trois niveaux conçus pour accélérer les progrès 
: au niveau mondial, un mouvement unifié d’OSC lutte pour 
l’élimination du paludisme ; au niveau régional, nous œuvrons 
à renforcer le rôle des OSC dans les espaces décisionnels 
de haut niveau et enfin, au niveau national, nous renforçons 
les capacités des OSC africaines pour qu’elles réclament un 
engagement politique et financier durable pour l’élimination 
du paludisme.

•	 Œuvrer à l’élimination du paludisme au Burkina Faso et au 
Bénin : Nous tirons actuellement parti des relations de Speak 
Up Africa en Afrique occidentale francophone pour recueillir 
des informations stratégiques sur le paysage politique dans 
deux pays pilotes : le Burkina Faso et le Bénin.

2726



Engagement des pays
•	 Davantage de pays mettent en œuvre leur propre campagne 

« Zéro Palu ! Je m’engage » :  En 2019, le Ghana et la Sierra 
Leone ont tous deux déclaré « Zéro Palu ! Je m’engage » et 
chaque pays a lancé une campagne nationale, soutenue 
par Speak Up Africa en partenariat avec Comic Relief, GSK 
et le Partenariat RBM pour en finir avec le paludisme, afin de 
protéger davantage de citoyens contre la maladie.

•	 Speak Up Africa a travaillé en étroite collaboration avec 
les programmes nationaux de lutte contre le paludisme 
dans les deux pays ainsi qu’avec un large éventail d’autres 
partenaires et parties prenantes pour élaborer des stratégies 
et des activités de campagne prévues pour 2020 : coalitions 
de médias, forums de mobilisation de parlementaires, 
événements de participation du secteur privé et initiatives 
d’implication des parties prenantes au niveau des districts.

•	 En Sierra Leone, un partenariat a été formé avec le réseau des 
journalistes en santé afin de jeter les bases de la création d’une 
coalition des médias contre le paludisme. D’autres partenariats 
avec des OSC telles que Results UK, On Our Radar et CISMAT 
ont également été établis afin d’étendre le mouvement « Zéro 
Palu ! Je m’engage » à toute la Sierra Leone.
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Professor Awa Marie Coll-Seck
Présidente du comité scientifique du Forum Galien 
Afrique

Speak Up Africa a remis pour la première fois le prix 
du leadership au Professeure Awa Marie Coll-Seck, 
au Président du Sénégal Macky Sall, et à Sobel 
Ngom et à Special Olympics Sénégal lors du 
Forum Galien en novembre 2019. Ce prix a 
été créé pour récompenser et féliciter les 
personnes et les organisations qui font 
preuve d’un leadership exemplaire en 
matière de développement durable et 
qui ont un impact positif par leur travail et 
leurs initiatives. Dans le cas du professeur 
Awa Coll-Seck, le prix la récompensait 
pour son rôle de porte-parole de la 
campagne « Zéro Palu ! Je m’engage », qu’elle 
a contribué à lancer en 2014.

Nous avons été ravis de travailler 
avec le célèbre acteur Omar Sy qui, 
à l’occasion de la Journée mondiale 
de lutte contre le paludisme, a 
transmis à ses près de 3 millions 
d’abonnés un message important 
pour les sensibiliser à la lutte contre 
le paludisme.

 Implication des influenceurs 

Nous avons travaillé en étroite collaboration avec un certain 
nombre de défenseurs très en vue, qui ont prêté leur voix à la 
lutte contre le paludisme, notamment :
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Yvonne Aki-Sawyerr OBE 
Maire de Freetown

Youssou N’ Dour
Artiste
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Madame Yvonne Aki-Sawyerr, la Maire de Freetown, en 
Sierra Leone, est une ardente porte-parole de l’accélération 

des mesures au niveau local pour aider à sauver plus 
de vies du paludisme et nous sommes heureux d’avoir 
travaillé en étroite collaboration avec elle en 2019 
pour nous aider à diffuser clairement ce message. Nous 

sommes ravis que Madame la 
Maire ait joué un rôle clé lors de la 
Journée mondiale du paludisme, en 
prononçant un discours enthousiaste 
lors de la célébration internationale 

officielle de cette journée à 
Paris, au moment même où son 
pays, la Sierra Leone, annonçait 
le lancement de la campagne 
« Zéro Palu ! Je m’engage ». Elle 

a également encouragé d’autres 
maires à lancer leur propre version 
de la campagne « Zéro Palu ! » et a 
souligné le rôle important qu’ils ont à 

jouer dans la lutte contre la maladie.

Nous remercions Youssou N’Dour pour 
son soutien continu en matière 
d’élimination du paludisme, 
en particulier lors de l’étape 
clé de la reconstitution des 
ressources du Fonds 
mondial qui a mobilisé 
un montant sans 
précédent de 14,2 
milliards de dollars.
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El Hadj Diop : Champion 
communautaire au Sénégal
El Hadj Diop est un porte-parole communautaire qui 
s’engage à lutter contre le paludisme. Son dévouement et ses 
techniques innovantes ont été reconnus par de nombreuses 
organisations de santé mondiales. Fin 1999, El Hadji Diop 
a perdu sa fille de 12 ans à cause du paludisme. Accablé 
de douleur, il a décidé de tout faire pour qu’aucun autre 
parent ne perde un enfant à cause de cette maladie. El Hadj 
a travaillé en étroite collaboration avec les femmes de sa 
communauté — les plus touchées par la maladie — pour 
créer une organisation locale, Sopey Naby, pour sensibiliser 
les gens au paludisme et réduire le fardeau de la maladie sur 
les familles de leur communauté. Grâce au travail acharné et 
à la persévérance d’El Hadj, Sopey Naby couvre maintenant 
83 villages voisins. Avec l’aide des associations locales de 
femmes, des chefs religieux et des conseils de village, ces 83 
villages ont travaillé ensemble pour lutter contre la maladie. 
Ils exhortent les membres de la communauté à dormir 
chaque nuit sous des moustiquaires imprégnées d’insecticide 
et à se rendre au poste de santé le plus proche en cas de 
fièvre. L’organisation dirige également des opérations de 
nettoyage intensif des villages afin de minimiser la présence 
d’eau stagnante et les zones de reproduction des moustiques, 
réduisant ainsi le risque de paludisme dans la communauté. 
Enfin, l’organisation d’El Hadj met en place des mécanismes de 
redevabilité comme des visites nocturnes inopinées à domicile 
pour s’assurer que tout le monde dort sous sa moustiquaire et 

l’imposition d’amendes aux contrevenants. 

L’argent collecté est versé à un fonds de 
solidarité et utilisé pour fournir des soins 
de santé adéquats à ceux qui n’en ont pas 
les moyens. Lors de la 6e Conférence de 
reconstitution des ressources du Fonds 
mondial, en octobre 2019 à Lyon, en France, 

El Hadj Diop a occupé le devant de la 
scène en présence de chefs d’État 

et a raconté son histoire aux 
participants. Son intervention a 

été suivie de celle du président 
français Son Excellence 

Emmanuel Macron, qui a 
annoncé le montant des 
dernières promesses de 
dons.
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Vaccination 
La vaccination de routine est l’intervention sanitaire la plus 

rentable au monde. Pourtant, 1,5 million d’enfants de moins de 
cinq ans meurent chaque année dans le monde de maladies 

évitables par la vaccination. Lorsque les pays sont en mesure de 
fournir des vaccins à leurs enfants, ils permettent déjà d’améliorer 

de manière tangible la santé de leurs citoyens. Pourtant, à l’échelle 
mondiale, un enfant sur cinq n’a toujours pas accès aux vaccins 

les plus élémentaires. Un programme de vaccination réussi peut 
contribuer à améliorer la santé générale en fournissant une base 

structurelle aux systèmes de santé nationaux.

En coopération avec nos partenaires, nous contribuons à 
augmenter les niveaux de couverture vaccinale en Afrique 
comme suit :

•	 En réhaussant le profile de la vaccination auprès des 
décideurs politiques ;

•	 En soutenant l’affectation durable de ressources en faveur de 
la vaccination au niveau national ;

•	 En augmentant la visibilité des bonnes pratiques et des 
réalisations des programmes élargis de vaccination (PEV) 
sur l’ensemble du continent  ;

•	 En renforçant les coalitions en faveur de la vaccination  ;

•	 En augmentant la demande de services de vaccination de 
qualité de la part des communautés.
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APERÇU DE L’IMPACT
Engagement des médias 
•	 Sensibiliser davantage de publics cibles à la vaccination : En 

2019, nous avons noué des relations avec des journalistes 
africains pour promouvoir le plaidoyer en faveur de la 
vaccination de routine sur tout le continent. La même année, 
31 600 articles portant sur la vaccination ont été publiés dans 
le monde entier.

•	 Nous avons poursuivi nos efforts pour accroître la visibilité des 
bonnes pratiques et des réalisations des programmes élargis 
de vaccination (PEV) sur l’ensemble du continent . Par exemple, 
pendant la Semaine africaine de la vaccination en avril, nous 
avons aidé le PEV au Sénégal à organiser une tournée de 

vaccination à l’intention des médias pour démontrer les 
succès du programme et la façon dont il 

répondait aux défis locaux.

333232



Engagement des influenceurs 
•	 Speak Up Africa a également aidé les Ministères de la Santé 

du Sénégal et de la Côte d’Ivoire à développer une stratégie 
de plaidoyer, en insistant sur la mobilisation des ressources 
et la participation des parties prenantes, notamment des 
parlementaires, des autorités locales et des médias.

•	 Speak Up Africa a travaillé avec des personnalités de 
haut niveau comme la Première Dame du Tchad. Cette 
collaboration a conduit cette dernière à coécrire un article 
d’opinion avec Anuradha Gupta, la directrice générale adjointe 
de Gavi, l’Alliance du vaccin, publié dans Jeune Afrique et 
soulignant l’importance des investissements gouvernementaux 
dans les programmes de vaccination nationaux.

Engagement des parties prenantes
•	 Speak Up Africa a aidé les ministères de la Santé du Sénégal 

et de la Côte d’Ivoire à développer une stratégie de plaidoyer, 
en insistant sur la mobilisation des ressources et l’engagement 
des parties prenantes, notamment des parlementaires, des 
autorités locales et des médias.

•	 Mobilisation des parlementaires : En 2019, Speak Up Africa 
a aidé le ministère sénégalais de la Santé à organiser un 
atelier avec des parlementaires qui se sont engagés à soutenir 
la mobilisation des ressources nationales en faveur de la 
vaccination.

 Partage des connaissances
•	 Pour soutenir la dynamique régionale visant à partager 

l’information sur les bonnes pratiques, Speak Up Africa a créé 
une publication autour des principaux enseignements tirés de 
la vaccination dans les pays francophones. Cette publication 
comprend les enseignements tirés pour chaque aspect, 
depuis l’augmentation de la couverture vaccinale jusqu’à la 
communication. Ces enseignements peuvent être utilisés par 
les programmes de vaccination africains afin d’améliorer leurs 
résultats.
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Notre impact 
général : 
Contribution 
aux ODD en 
Afrique

Nous sommes convaincus que notre nouveau Conseil de la 
jeunesse créera de nouvelles opportunités pour les jeunes 
de participer à la mise en œuvre du programme 2030 en 
Afrique, de recenser les lacunes en matière d’information, 
d’éducation et de plaidoyer et de recommander des 
solutions novatrices pour y remédier.

Notre nouveau partenariat avec l’AFWA, soutiendra la mise 
en œuvre de la Vision africaine de l’eau pour 2025, une 
étape clé pour atteindre les objectifs de 2020, et favorisera 
le partage des connaissances dans le secteur africain de 
l’eau et de l’assainissement.
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Travailler sur notre impact collectif : Nos 
partenaires stratégiques, membres de 
l’équipe et conseillers

TM

Ministère de l'Eau
et de l'Assainissement
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NOTRE ÉQUIPE ET NOS CONSEILLERS 

En 2019, nous avons continué à élargir notre équipe d’experts en 
communication et en plaidoyer en embauchant sept nouveaux membres.

Maelle Ba
Responsable 
communication 
stratégique

Yaye Sophietou 
Diop
Responsable du 
plaidoyer

Safietou Kane
Responsable des 
politiques et de la 
recherche

Papa Momar 
Sokhna Toure
Associé recherche 
et analyse des 
politiques

Aida Kabo
Chargée 
programmes 
d’assainissement

Gráinne Hutton
Chargée des 
programmes MTN

James Wallen
Chargé des 
programmes 
paludisme

Bara Mbaye
Infographe

Angelo Zogo 
Menye
Infographe

Mame Cheikh 
Mbaye
Infographe

Yacine Djibo 
Directrice 
exécutive

Fara Ndiaye
Directrice adjointe

Ali Sidikou
Directeur financier

Siaka Traore
Comptable

Anta Gaye
Responsable 
administrative

Anta Mbodj
Responsable 
administrative

Marieme Ndiaye
Responsable 
administrative

Muniratu Venu
Point focal 
paludisme au 
Ghana

Dara Erck
Conseillère

Aminata Kane
Point focal 
paludisme en 
Sierra Leone

Nadia Rozendaal
Conseillère
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18 Ave. Leopold Sedar Senghor - 8ème étage
BP 3837, Dakar, Sénégal

info@speakupafrica.org 

www.speakupafrica.org


